
     

POUR QUE SON AMOUR S’ÉTENDE D’ÂGE EN ÂGE...

En ce 9 janvier 2004, mon coeur est plein de reconnaissance et de sérénité: comment pourrait-il en être

autrement? À première vue, les dix années que je viens de vivre dans l’Église bien-aimée d’Edmundston, ne

sont à nulle autre comparable! Ni à mes années d’étude, ni à mes années d’enseignement, ni à mes années

de pastorale sociale, ni à mes années de rédacteur de Pastorale Québec, ni à mes années de provincialat

eudiste... Je dirais que ces dix années d’épiscopat sont comm e un parachèvement de tout ce que j’avais vécu

comme avant-goût ministériel, à chacune de ces étapes. Au jardin de Dieu, il y a des semences vraiment

spéciales, des semences vraiment inédites qui ne peuvent que m anifester l’am our et qui ne peuvent grandir

sans un amour continu.

F IDÉLITÉ INTERPELLANTE

Dans les dernières pages qu’il a consacrées à l’Histoire du Madawaska, le Père Thomas Albert osait écrire

en 1920: « Entre le passé où sont nos souvenirs, et l’avenir où sont nos espérances, il y a le présent où sont

nos devoirs. Instruits du passé, à la lumière du présent, nous pouvons dire ce que demain sera si nous

somm es fidè les à notre m ission providentielle... Nous serons demain, ce qu’aujourd’hui nous voulons être

demain. Nous somm es sous le regard de Dieu les artisans de nos destinées. L’oeuvre de notre avenir est

entre nos mains, à la condition que nous restions f idèles aux desseins que Dieu a sur nous. »

UNE HISTOIRE D ’AMOUR

Tout comm e vous, tout comm e les croyants  et les croyantes de tous les temps, je serais prêt à énumérer

toutes les bontés dont Dieu m’a comblé au cours de ma vie, mais particulièrement depuis 1994. Et à chaque

merveille énum érée, je pourrais crier, sinon chanter: « Car éternel est son amour! » « Il m’a consacré de

l’onction sainte, car éternel est son amour! » « Il m’a conféré la plénitude du sacerdoce, car éternel est son

amour! » « Il m’a donné un presbyterium  extraordinaire, car éternel est son am our! » « Il m’a confié trente-

deux comm unautés chrétiennes, car éternel est son amour!  » « Il m ’a donné des conseillers sages, prudents

et audacieux, dans les affaires pastorales, économiques et presbytérales, car éternel est son amour! » « Il

m ’a permis de vivre cinq congrès eucharistiques diocésains, car éternel est son amour! » « Il m’a permis de

vivre à fond trente-deux visites pastorales des plus stimulantes, car éternel est son am our! » « Il m’a perm is

d’ordonner cinq nouveaux prêtres, car éternel est son amour! » « Il m’a permis de former des équipes de

pastorale paroissiale, car éternel est son amour! » « Il m’a permis de promouvoir la catéchèse familiale et

paroissiale, car éternel est son amour! » « Il m’a permis d’assurer des services pastoraux diocésains avec

une équipe de foi et de coeur, car éternel est son am our! » « Il m’a permis de trouver les moyens nécessaires

pour assurer un suivi à plusieurs des recomm andations du Synode diocésain, car éternel est son amour! »

« Il me donne d’espérer à une généreuse levée de fonds diocésaine, car éternel est son amour! »  Et l’on

pourrait prolonger ensemble et longtemps cette action de grâce, car vraiment le Seigneur ne cesse pas de

combler notre Église de bienfaits innombrables, tant au niveau des personnes, des couples, des familles, des

comm unautés, des zones pastorales et de l’ensemble diocésain.

NOUS SOMMES LE CORPS DU CHRIST

S’il est une affirmation que nous devons souvent considérer, c’est bien la suivante: tous ensemble, nous

formons le Corps du Christ. « De même que le corps est un, tout en ayant plusieurs mem bres, et que tous



les mem bres du corps, en dépit de leur pluralité, ne forment qu’un seul corps, ainsi en est- il du Christ. » C’est

peut-être là l’expérience qui a marqué le plus mes dix années d’épiscopat: la découverte qu’ensemble nous

ne formons qu’un seul corps. Et que ma principale tâche comm e celle de tout intervenant et intervenante en

pastorale, c’est de contribuer à bâtir le Corps du Christ. Bien sûr, par nos diverses composantes culturelles,

nous somm es un diocèse à nul autre pareil: la culture française, la culture anglaise, la culture malécite forment

le tissu de l’ensemble de notre diocèse. Nous devons en être fiers! Mais plus que la langue, plus que la culture

et plus que le statut social, nous som mes par la foi un seul corps, une seule Église. Dès les premiers m ois

de mon arr ivée, alors que nous préparions les fêtes du cinquantenaire de notre Église diocésaine, il a fallu

se rappeler cette grande richesse d’être un seul corps, une seule Église dans le Christ. Et les congrès

diocésains nous ont permis de mieux comprendre ce grand mystère de notre fo i. La présente campagne de

financement nous fait m ieux com prendre qu’ensem ble nous formons un seul corps, une seule Église. Les

diocèses ne peuvent exister sans un évêque qui les relie aux autres Églises; les paroisses ne peuvent exister

sans que des liens de foi, d’espérance et de charité ne les unissent les unes aux autres. L’évêque, tout

comme les services diocésains, a pour mission principale de faire connaître et aimer Jésus Christ Ressuscité

qui nous a révélé l’amour du Père. Ce serait une grave erreur théologique et pastorale de mettre en opposition

diocèse et paroisses.

L’AVENIR EST ENTRE NOS MAINS

Les paroles de Thomas Albert sont formidables, provocantes, stimulantes: l’oeuvre de notre avenir est entre

nos mains pourvu que nous restions fidèles aux desseins que Dieu a sur nous. Les desseins de Dieu se sont

clairement manifestés tout au long du Synode diocésain et des années qui l’ont suivi: nous n’avons pas le

choix, si nous voulons une Église vivante, dynamique, missionnaire, de m ettre en oeuvre la catéchèse

familiale et paroissiale, tant auprès des jeunes que des adultes. Si nous voulons répondre adéquatement aux

desseins de Dieu sur les familles de chez nous, et sur les jeunes en particulier, nous n’avons pas le choix de

mettre en place une pastorale fam iliale et une pastorale jeunesse qui soient pétil lantes de vitalité. Si nous

voulons que chaque communauté chrétienne, chaque paroisse puissent permettre d’être un lieu de vie et de

sainteté véritable, un lieu où l’éducation de la foi, les célébrations, la fraternité et le changement selon

l’Évangile sont toujours aux premiers rangs, nous n’avons pas le choix de nous entraider comm e paroisses

et diocèse à intensifier nos activités pastorales et com munautaires. L’avenir est vra iment entre nos mains.

Nous avons la chance de continuer à bâtir ensemble notre Église bien-aimée.

SON AMOUR SE POURSUIVRA

Et de mêm e que nos ancêtres ont su nous léguer le plus bel héritage qui soit, l’am our de Dieu connu, aim é

et reconnu, nous avons à coeur de transmettre aux générations à venir un tel amour, un tel héritage. Pour m a

part, je m’engage, comme il y a dix ans, à mettre toutes mes énergies au service de cet Amour.

+ François Thibodeau, c.j.m . 

   Évêque d'Edmundston

« Quelques mots de notre Évêque » (14 janvier 2004)
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